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LA VOIX JURASSIENNE

LE LAIT TARI
Par Jules Surdez

Le plus souvent, lorsqu'une de nos
vaches est tarie, c'est parce qu'une
sorcière l'a ensorcelée. On peut lui faire
lever le mauvais sort qu'elle lui a jeté,
en allumant un petit foyer loin de la
ferme, hors du village, un soir de
nouvelle lune, sur un pré nous appartenant.

Il faut tourner autour du feu,
trois fois de gauche à droite et trois
fois de droite à gauche... On doit se
pendre au dos une peau de jeune brebis

à laquelle on a retroussé la queue
en l'air, en ayant eu soin de mettre
du poil de vache noire dans une de
ses poches.

Tout en tournant autour du feu, on
dit chaque fois sans reprendre haleine :

« Sorcière diabolique, tu as tari ma
vache, tu ne lui nuiras plus
longtemps. »

On jette ensuite un peu de poussière
dans le feu, sur lequel on « fiert » à

grands coups de gourdin pour faire
étinceler les charbons de tous côtés.

Lorsque le foyer est bientôt tout
consumé, on crache dedans en fermant
les yeux.

La coupable sera la première femme
qui viendra quémander du lait pour
son déjeuner le lendemain matin, parce

qu'elle n'a pu traire de loin notre
vache, comme les autres jours.

Alors, il faudra la traîner à l'étable
des vaches en la « férissant » de coups
de balai, de « reviens, de rêva » en
veux-tu, en voilà jusqu'à ce qu'elle
« râlera » :

« Grâce Pardon en s'agenouillant
devant vous. Vous ferez trois fois le
signe de la croix. »

La sorcière poussera un grand cri et
s'enfuira on ne sait comment, peut-
être par le pertuis de la « ticlette » de
la porte de derrière de l'étable.

S'il n'y a point d'autre sorcière dans
le voisinage, vos vaches ne tariront
plus jamais.

Errata du « lait tari »

(di laicé tairi)
(Article en patois paru en juillet)

2e ligne sœuvent ; 3e ligne l'é grevée ;

6e ligne petéte ; 8e ligne prè ; lie ligne
pouétchè ; 2e alinéa. Ire ligne an dait ;

2e ligne réssiouëssiè ; 3e alinéa. Ire ligne
tchaimpè ; 4e ligne épluè ; 4e alinéa. 2e

ligne étieupè ; 5e alinéa. 4e et 5e ligne
saivu ; 6e alinéa : 9e ligne sâvè. Notes.
9e ligne à genoux.

ii XOTJTR©^ COTERD " ane fois par mois...—»

Septembre : Le lundi 5, de 17 à 19 heures, au Buffet de la Gare de Lausanne,
lre classe.

Bienvenue à tous les amis du < Conteur ». La Rédaction.
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